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Un feu d’artifice, c’est fait pour 
en mettre plein la vue.
Avant même la salve finale de 
ses deux journées conclusives, 
La Plage des Six Pompes a déjà 
comblé son monde. Terme choi-
si, tant les spectateurs, plus que 
jamais, sont venus de loin et 
même de très loin.

La ribambelle des spectacles est 
dévorée dans toute sa diversité 
par un public tout autant bigar-
ré. Friands, gloutons, et deve-
nus au fil des ans très connais-
seurs, les plagistes de ce festival 
international contribuent aussi 
à positionner La Chaux-de-
Fonds comme Capitale cultu-
relle suisse 2025.
Le succès, médiatique aussi, de 
l’édition qui s’achève ce samedi 
doit inspirer les Autorités, ici 
comme à Berne. Ce festival est 
un diamant pas si brut que ça. 
Il ne lui manque effectivement 
rien pour devenir le joyau de la 
couronne en 2025.
Ou plutôt si : quelques moyens 
financiers. Pas pour faire des 
folies. Non, juste pour diminuer 
la dépendance aux recettes des 
bars, et permettre à l’événe-
ment de vivre sans user celles 
et ceux qui se sont lancés. Pour 
pouvoir payer plus justement les 
professionnels qui assument de 
lourds mandats et responsabili-
tés, jusqu’à ne plus dormir, pour 
régaler une ville, une région, un 
pays et les faire rayonner.
Cela restera peu cher payé. Le 
Canton dit l’avoir compris (p. 5)
Bravo La Plage ! Et merci.
Giovanni Sammali

L’ÉDITO

Mieux qu’un
feu d’artifice!

Plage des Six Pompes : 
le succès... et l’amer

UNE BD, UN QUIZZ
ET UN DISTILLATEUR !    

LE SALUT DE
GILLES PIERRE

LE UNIHOCKEY MET
EN FUSION LE CANTON   

TRIBUNE DU HAUT 4 ABSINTHE 10-11 SPORTS 15

MARÉE HUMAINE SUR LE FESTIVAL. Scènes et terrasses bondées, généreux chapeaux pour les 
troupes, mais les recettes des bars souffrent de la concurrence. SOS lancé !  pp. 1-9 et 16
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Yannick, Saignelégier, 
journaliste retraité RTS
« C’est gé-
nial ce festi-
val. Mais j’ai 
honte : c’est 
ma première 
fois. Et en 
plus c’est 
des amis de 
Genève qui 
m’ont invité à 
venir ».

Grace, Huddersfield 
(GB), Cie Wood Sisters 
« La Plage en un mot ? Fuckin-
good. Avec un « g » ! Sérieuse-
ment ? Jamais on a eu autant 
de gentillesse et d’amour au 
même endroit et au même mo-
ment. C’est la capitale de la 
bienveillance ! Avec un accueil 
de cinglés par les cinglos du 
Festival ».

Charles-Edouard, Manon 
et Elise, Colombier (NE) 

« On aime beaucoup la liberté 
dans cette immense zone pié-
tonne, les découvertes et les 
surprises qu’on a chaque an-
née. Et la fraîcheur ! »

Solène, bénévole, 
Annecy (F) 

« Je connaissais le Festival 
d’Avignon. Deux potes chaux-
de-fonniers de l’EPFL m’ont 
conseillé de venir découvrir La 
Plage. Et ? C’est génial ! »

Myrjam et Juan, Bâle 
et Buenos Aires
« J’ai été plusieurs années 
spectatrice. Là, on vient de 
finir à Bienne une tournée 
partie de Bruxelles. On a un 
spectacle de marionnettes 
qu’on voulait jouer en off. Mais 
le programmateur nous a ex-
pliqué que ce n’est pas pos-
sible. Ce sera en 2023 ! »

Karin (Berne) et Jean-
Claude (Fiez, VD) 

« Nous sommes venus en vélo 
découvrir ce festival. C’est 
notre première Plage. Vous sa-
vez, on s’est connus sur Swiss 
friends ! »

Christophe et Sylia, Vin-
cent et Vitus, Lucerne 

« Nous venons ici pour la pre-
mière fois. A peine arrivés, on 
trouve que c’est fantastique ! ».

Loïc, alias « LOGR », La 
Chaux-de-Fonds 
« Je suis bénévole 
depuis 2015 ou 2016. 
Après avoir profité 
de La Plage comme 
spectateur, j’ai vou-
lu contribuer pour la 
vie de la ville, pour 
la culture, pour notre 
rayonnement ! ».

Michèle et Pierre-Olivier, 
Colombier 

« En plus de (re)découvrir La 
Plage, on a découvert la fameuse 
fontaine des Six Pompes ! L’am-
biance est chaleureuse comme 
nulle part ailleurs ! ».

Robert Sandoz, dir. du  
Théâtre du Jura et Aimie 
« Je suis un immense habitué de 
La Plage. Depuis la toute pre-
mière édition sur cette place du 
marché. Je viens bien sûr pour 
le plaisir de retrouver mes co-
pains – je suis Chaux-de-fonnier ! 
-, mais aussi en professionnel. 
Vous pouvez l’écrire : c’est ici que 
j’ai le plus appris de mon métier. 
Vraiment. Sur scène, il y a des 
choses qu’on nous pardonne. 
Au théâtre, espace fermé, on est 
protégé. Dans la rue, chaque dé-
tail se paie cash ! Un comédien 
qui est bon dans la rue le sera 
aussi au théâtre. Mais pas forcé-
ment l’inverse. A La Plage, on dé-
couvre à chaque fois des artistes 
fantastiques. »

« C’est ici que j’ai le plus appris 
de mon métier ! »

bé en majorité sur des plagistes 
de l’extérieur. Il démontre sur-
tout à quel point ce festival aus-
si culturel que festif, intergéné-
rationnel et tellement culturel, 
plaît. Voyez la réponse de Grace 
des Wood sisters.
Bonne fin de Plage 2022 à 
toutes et tous. Et à la revoyure 
en 2023 ! (Le Ô)

Paroles de plagistes 
d’ici et d’ailleurs

Internationale, La Plage des Six 
Pompes ? Oui, par les troupes 
qui viennent s’y produire des 
quatre coins du monde – voir le 
Néo-Zélandais Fraser Hooper 
cette année – par ses bénévoles, 
qui viennent de Belgique, de 
France et d’ailleurs, mais aussi 
par ses spectateurs. Notre mi-
cro-trottoir / sondage est tom-
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Jacques, Virginie, Valen- 
tine et Clara, Neuchâtel 

« On vient et revient pour l’am-
biance bon enfant. Et faire 
découvrir les arts de rues à 
nos filles. Là on part voir les 
clowns ! »

Stéphanie, Brügg (BE) 
« Je viens de-
puis plusieurs 
années. Après 
avoir décou-
vert La Plage 
par l’amour ! 
J’aime la diver-
sité des spec-
tacles et cet esprit bohème ».

Klas Risveden, Mölndal 
(Suède) 

« Je passe un mois 
de vacances en 
Suisse. La Plage, 
c’est very cool. 
Au premier abord, 
ça a l’air amateur. 
Mais on mesure 
vite à quel point 
c’est profession-
nel. Et les spec-
tacles très inspi-
rants ».

Quel-le plagiste 
êtes-vous ?

A La Plage des Six Pompes, c’est 
bien connu, il y en a pour tous 
les goûts. Avant que le sable 
chaux-de-fonnier ne redevienne 
bitume, faites le test et décou-
vrez votre profil de plagiste !

1. Sur votre programme vous 
entourez…  
a) Les funambules, les clowns, 
les acrobates.
b) TOUT ! Comment choisir ?
c) Un programme ? Quel pro-
gramme ?
d) Les compagnies aux noms 
comme « Marx Attack » ou « Les 
sœurs Kalashnikov »

2. Le spectacle commence. Deux 
marionnettes s’avancent. Vous 
souhaitez…
a) Qu’elles esquissent le pas de 
deux du Lac des Cygnes.
b) Qu’elles chantent un duo tout 
en traversant une roue de feu, en 
monocycle, en jonglant avec sept 
massues.
c) Qu’elles abrègent. C’est l’heure 
de l’apéro !
d) Qu’elles retracent le procès 
d’Anna Göldin, exécutée en 1782 
pour sorcellerie.

3. 20 h, petite fringale. Où vous di-
rigez-vous ?
a) Vers les barbapapas et les 
pommes d’amour.

b) Chaque jour à un stand dif-
férent !
c) Mmmm, petit bar ou grand 
bar ?
d) Là où vous trouverez des 
produits vegans de la région…

4. Snif, c’est déjà la fin. Quel est 
votre bilan de cette édition ?
a) Magique ! Pas de doute, vous 
allez en rêver longtemps...
b) Ex-tra-or-di-naire !!! Plus que 
356 jours à attendre.
c) Mais la fête ne fait que com-
mencer ! Il y a l’after à Bikini !
d) Génial ! Vous avez ri, grincé 
des dents parfois mais surtout 
vous avez élargi votre horizon.

Vous avez...
Une majorité de A
Nul besoin du soleil couchant 
d’Ibiza, La Plage nourrit votre 
côté rêveur. Vous ne vous lassez 
pas de voir les balles virevolter, 
les corps se nouer, les câbles 
se tendre et vibrer. La Chaux-
de-Fonds devient une scène de 
théâtre et vous savourez toute 
sa poésie !
Vous aimerez sans doute : les 
acrobates de Bal trap (Cie La 
Contrebande), scène Marché est, 
16h30 et 18h45 ce vendredi. Hap-
py Face (Cie Passe par la fenêtre et 
cours) samedi, 22h, marché est.

Une majorité de B
Plus fanatique que vous, y a pas ! 
Vos vacances sont planifiées en 
fonction des dates de La Plage 
et vous troquez durant une 
semaine votre agenda contre 
le programme des spectacles. 
Vous écumez les sites, connais-
sez tous les bons plans, êtes 
LA personne à qui on demande 
conseil. La Chaux-de-Fonds est 
votre royaume !
Vous aimerez sans doute : A vous 
de nous le dire !

Une majorité de C
Qui dit plage dit apéro ! La Plage 
fait vibrer votre corde sociale et 
vos envies de fiestas ! La Chaux-

de-Fonds n’a plus rien à envier 
aux Ramblas de Barcelone. Ça 
trinque, ça rit, ça chante. Ça 
vous enchante ! Vous n’avez rien 
contre un spectacle ici ou là, tant 
que ça n’empiète pas sur votre 
rendez-vous au grand bar !
Vous aimerez sans doute : les deux 
dernières Afters à Bikini Test, dont 
La Grosse bastringue samedi soir 
(minuit à 04h00). N’oubliez pas de 
prendre de l’avance pour ne pas devoir 
faire trop longtemps la queue !

Une majorité de D
Le spectacle de rue s’engage et 
cela vous réjouit ! Avec peu de 

moyens et beaucoup d’inven-
tivité les artistes dépeignent le 
monde et mettent en lumière 
les défis qui sont les nôtres. Le 
temps d’un festival, La Chaux-
de-Fonds se mue en forum où 
l’on peut débattre, échanger 
et s’informer. Et, magie de La 
Plage, cela peut se faire une 
bière locale à la main et des 
étoiles plein les yeux !

Vous aimerez sans doute : Le ca-
baret LIP (Cie L'occasion), vendre-
di, 19h15, Numa-Droz II ou encore 
Sois belle et t’endors pas (Cie Mine 
de rien), 21h15, vendredi, Grand-
Temple.

Julie Guinand

QUIZZ

Crystel Graf, conseil-
lère d’Etat 

(Un brin nostalgique...) « J’ai été 
bénévole 8 ans, dont 6 au bar 
à mojito. Et j’ai été voisine de 
La Plage en habitant place du 
Marché. Oui, je suis super fan!»
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Annonce

Je suis venu le week-end passé 
à La Plage des Six Pompes col-
ler des affiches pour le Chant du 
Gros. Nous sommes en pleine 
promo pour notre 30e édition, 
du 7 au 10 septembre. Avec pour 
l’instant un bon succès. Le sa-
medi affiche déjà complet !
Je ne vous cache pas que, comme 
pour toutes les manifestations, 
l’après Covid, c’est encore com-
pliqué. Là, on est carrément 
dans la galère côté montages. 
On a dû modifier complètement 
notre planning et quelque chose 
me dit que nous ne sommes pas 
au bout de nos surprises…
Mais ne vous inquiétez pas, 
comme toujours, nous serons 
au rendez-vous pour vous offrir 
une semaine de folie. D’ailleurs, 
vous avez vu la programmation ? 
Mika, Patrick Bruel, Stéphane 

Eicher, Julien Clerc, Dutronc et 
Dutronc, Phanee de Pool, Soso 
Maness, etc. Et l’annulation de 
la tournée euro-
péenne des Cow 
Boys fringants, a 
été heureusement 
remplacée par 
Matmatah.
Je me plais aussi 
à souligner qu’il 
souffle le même 
esprit dans nos 
prés du Noirmont 
que sur les pavés de La Chaux-
de-Fonds. Comme La Plage des 
Six Pompes, le Chant du est né 
autour d’un apéro entre potes qui 
voulaient faire un truc pour la vie 
de leur coin de pays. Nous c’était 
en 1992. Un an avant La Plage.
Trente ans plus tard, nos deux 
événements sont devenus des 

incontournables de l’agenda 
culturel suisse. Je crois que nous 
pouvons partager la même fierté 

d’arriver à pé-
renniser des évé-
nements d’une 
telle envergure, 
et à faire venir 
autant de monde 
au cœur de l’Arc 
jurassien.
A cet égard, 
je suis réjouis 
de constater 

que tous deux, outre la dimen-
sion intergénérationnelle, ont 
conservé l’esprit ouvert, comba-
tif et convivial qui est la marque 
de fabrique des habitants des 
Crêtes du Jura.

Pierre Gilles
Président Chant du Gros

Un même esprit dans nos prés que sur vos pavés !

Quand j’ai su que nous étions 
programmés avec le spectacle 
« Quand les poissons 
auront soif », à la Nou-
velle Vague, j’étais folle 
de joie. Pour moi qui ai 
grandi à la Chaux-de-
Fonds, un rêve se réa-
lise. 
Le festival m’a accom-
pagné depuis toute pe-
tite. A 5 ans, je faisais 
partie du cirque des enfants et j’y 
ai fait mes premiers pas sur scène 
ou plutôt mes premiers tours de 
piste avec mon monocycle. La se-
maine qui suivait La Plage, avec 
mon frère, nous refaisions des 
petits spectacles « au chapeau » 
dans notre salon. Je n’avais 

qu’une envie, c’était de rejoindre 
les comédien.ne.s. Par la suite, j’ai 

connu l’expérience in-
croyable d’être bénévole 
et j’ai découvert l’effer-
vescence de ce festival 
dans ses coulisses, ainsi 
que sa célèbre course du 
dimanche matin. 
C’est avec grand plaisir 
que je viens présenter à 
La Plage le spectacle que 

nous avons créé à Bruxelles, avec 
Jordi Font et la Compagnie Juste 
Ici. 
La pression et le trac montent, car 
je connais une partie du public. 
Nous jouons notamment dans la 
cour de l’école dans laquelle j’ai 

étudié pendant 10 ans, et où je 
passais toutes mes récréations 
à jouer au foot. Cette fois-ci, ce 
sera une autre forme de jeu, mais 
l’énergie, l’envie et le plaisir se-
ront les mêmes. 
La Plage des Six Pompes a 
contribué à nourrir mon désir de 
devenir comédienne. Le festival 
m’a donné goût à la liberté de 
jeu offerte par la rue. Il m’im-
porte de faire du théâtre acces-
sible à tout le monde, peu im-
porte l’âge et la langue. Cela fait 
maintenant quelques semaines 
que je suis prête et que j’ai hâte 
d’entrer en scène ou plutôt d’en-
trer « en rue ».

Aloïse Held, comédienne 

Dans la cour des grands

TRIBUNE DU HAUT

TRIBUNE DE LA JEUNESSE
K.-O. DEBOUT !

Un blâme sévère au-x malan-
drin-s qui, dans la nuit du 28 
juillet, ont renversé le garçonnet 
au cerceau du Parc des Musées, 
œuvre d’André Huguenin-Du-
mittan (1931), pourtant bou-
lonné au sol depuis la dernière 
déprédation. Un grand bravo et 
merci à la voirie pour sa réacti-
vité. Le lendemain matin, avant 
8 h, la statue était déjà remise sur 
pied. (jpz)

CHAPEAU À VOUS

Sans bénévoles, La Plage ne se-
rait pas ! Ils et elles sont plus de 
500 qui œuvrent sans relâche 
au coeur du festival et dans ses 
coulisses. Certains, comme ces 
Belges, reviennent chaque année. 
Dévoué·e·s, « pros», souriant·e·s. 
Tant les artistes que le public 
applaudissent leur travail excep-
tionnel. Le Ô aurait aimé vous dire 
«chapeau à vous »… mais pour 
l’instant, le chapeau est pour les 
artistes. (jpz)

       DES      ...  

... ET DES BAS

Un bien immobilier à louer ? A vendre ou recherché ?
Une offre d’emploi à proposer ?

Publiez votre annonce dans Le Ô !
Rue du Parc 65 – 2300 La Chaux-de-Fonds – Tél. 032 910 99 70 – hebdo@le-o.ch



N° 16 / Vendredi 05 août 2022 5

UNE SEMAINE       TOUR DU MONDE
VENDREDI 29 JUILLET

Finie la pause estivale, Le Ô est de retour. Le journal officiel de 
La Plage des Six Pompes – et les 2-3-4 septembre de la Braderie 
et ses Horlofolies – s’invite dans les boîtes aux lettres de la ville. 
Un numéro spécial d’autant plus remarqué – merci pour toutes les 
réactions positives reçues, y compris de confrères fair play ! –, qu’il 
contient en son cœur le programme de l’édition 2022, imprimé à 
35'000 exemplaires. La Plage peut commencer !

SAMEDI 30 JUILLET
Ouverture de La Plage des Six Pompes. Jubilatoire. Royale. Envoû-
tante. Un microtrottoir dans la marée humaine qui envahit les dif-
férents sites et scènes (voir page 2-3) montre qu'une grande part 
des plagistes débarquent d’ailleurs. Et de très loin même.

DIMANCHE 31 JUILLET
On en connait qui ont sauté un spectacle de La Plage pour voir 
cette finale. L’Angleterre féminine remporte l’Euro de foot en bat-
tant l’Allemagne 2-1 (a.p.). Avec 87'192 spectateurs à Wembley, ces 
dames ont même établi un record d'affluence absolu pour un match 
de l'Euro, hommes et femmes confondus. Et à l’inverse du Tour de 
France dames, on a peu entendu de comparaisons oiseuses sur les 
performances des footballeuses et leur technique par rapport aux 
messieurs. Et c’est tant mieux.

LUNDI 1er AOÛT
La Fête nationale sonne creux dans la Métropole horlogère : Plage 
des Six-Pompes en relâche et pas un pétard qui retentit… Ignazio 
Cassis lui, boucle son tour de Suisse à Lausanne, où il salue la ca-
pacité de notre pays à surmonter les crises et à se réconcilier, « de-
puis 731 ans ». Des valeurs et des savoir-faire à exporter davantage, 
« pour enseigner à des pays à l’histoire plus récente à gérer les crises 
de manière pacifique ».

MARDI 2 AOÛT
L’apéritif officiel de La Plage attire du beau monde sur le parvis est 
du Grand Temple. Moment convivial entre politique, économie et 
culture. Avec notamment Céline Vara et d’autres parlementaires, 
Pierre-Alain Leuenberger (directeur général de la BCN), Daniel 
Pheulpin (directeur général de Viteos), Anthony Picard, éditeur de 
Le Ô, journal officiel de La Plage. Et ce n’était pas que pour les mon-
danités : on les a vu-e-s ensuite aux spectacles ! 

MERCREDI 3 AOÛT
La canicule est de retour. Et à La Plage, on sait gérer. Les bénévoles 
proposent au public des coups de brumisateurs. Sympas, et telle-
ment agréable !

JEUDI 4 AOÛT
A 16 h 45 aux Marronniers, à 19 h en face du grand bar (ça tombe 
bien, c’est le moment où j’y étais bénévole !), la Fanfare balkanique 
illimitée lance le premier de ses cinq abordages sur La Plage 2022. 
Hâtez-vous, c’est bientôt fini. Mais il reste 60 spectacles de vendre-
di à samedi soir !

La Plage 2022 et sa nouvelle 
équipe remportent un succès 
spectaculaire. En terme d’af-
fluence et de rayonnement. Ce 
n’est pas une surprise. Déjà évo-
qué pour La Chaux-de-Fonds 
Capitale culturelle suisse 2025, 
le plus grand festival du genre du 
pays n’a au fond plus rien à prou-
ver. Si ce n’est en terme de recon-
naissance « financière » : même si 
le soutien cantonal a doublé pour 
atteindre 30'000 francs, il est loin 
d’être en phase avec l’ampleur de 
l’événement ancré à 1'000 m d’al-
titude.
« Nous savons que ce n’est pas as-
sez. L’augmenter n’est pas qu’un 
souhait et une envie, c’est un ob-
jectif », a glissé Marie-Thérèse Bo-
nadonna à l’apéritif officiel mardi.
Fan de La Plage, « pour le contact 
direct et participatif avec le public 
dont j’avais oublié l’intensité », elle 
rappelle ce que le Canton a fait. 
« Par le biais des accords de po-
sitionnement stratégiques, nous 
avons soutenu la transformation 
du Pantin (réd : siège de La Plage), 
l’édition 2021 et le Centre de 

Le Canton le sait : son soutien 
est encore insuffisant

MÊME SI ELLE A DOUBLÉ, À 30'000 FRS, LA SUBVENTION 
N’EST PAS EN PHASE AVEC L’AMPLEUR DE LA PLAGE.

ACTUALITÉ

Giovanni Sammali

La nouvelle équipe de La Plage, lors de l’apéritif officiel : le Canton annonce un 
crescendo de son soutien. (photo jpz)

Denis de la Reussille et Cédric Du-
praz ont décoché l’appel du pied à 
l’apéritif officiel : Le Locle veut son 
morceau de Plage. « C’est même 
un appel du genou ! », sourit le pre-
mier, conseiller national et commu-
nal de la Mère-Commune. « Nous 
offrirons tout : la scène, le travail de 
nos services. Ça ne coûtera pas 
un sous à l’événement ».
Alors que le Six Pompes Summer 
Tour compte 45 étapes en Suisse, 

Le Locle veut un bout de Plage !
le voisin loclois verrait d’un bon 
œil un ou deux spectacles délo-
calisés sur ses places. « Il y avait 
eu un projet, mais la météo l’avait 
fait capoter », se souvient Cédric 
Dupraz. 
Et le député de lâcher une petite 
bombe quant au soutien cantonal : 
« Un tel rendez-vous, avec d’aussi 
forts marqueurs identitaires, mé-
rite 100'000 francs de soutien. Au 
minimum 50’000 ». (gs) Giovanni Sammali

Création Helvétique des Arts de 
la Rue ».
La subvention directe au festival 
sera augmentée, mais de com-
bien ? Pas question d’articuler un 
chiffre. « C’est trop délicat. Tout 
dépend aussi des décisions du 
Grand Conseil. 15 à 18 mios de 
francs sont recherchés pour CCS, 
dont le slogan, « Faire Chaux-de-
Fonds », colle à ce festival, à sa 
convivialité, au rapport avec le pu-
blic », note la cheffe du Service de 
la culture.
Depuis ses vacances, Alain Ri-
baux, vu dimanche à La Plage, 
confirme : « Elle est très symbo-
lique de ce que devrait être la ca-
pitale culturelle : très populaire, 
avec un accès à la culture pour 
tous », souligne le ministre canto-
nal de la culture.
Une précision: La Plage ne devra 
pas attendre 2025, année où elle 
pourrait être le joyau de la cou-
ronne de Capital culturelle suisse, 
pour obtenir un soutien accru : « Il 
y aura un crescendo dès 2023 », 
note Marie-Thérèse Bonadonna.
Une affirmation claire. A ran-
ger parmi les succès de La Plage 
2022 !

de La Plage
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En conviant comme orateur of-
ficiel l’humoriste du cru Chris-
tophe Bugnon, le comité de la 
Fête nationale aux Arêtes a eu 
fin nez. Le discours, qui a revi-
sité la Suisse pour la recentrer 
sur… la maison du comédien, a 

1er août aux Arêtes : Bugnon n’est pas cloche !

été très applaudi par un bon mil-
lier de personnes.
En recevant la traditionnelle clo-
che souvenir offerte aux orateurs 
officiels, Bugnon a signé une 
sortie à sa façon : « Il ne me reste 
plus qu’à trouver une vache ! ».

LES BRÈVES
26e brocante Espacité. Du 
vendredi 5 au dimanche 7 août 
(14 h-18 h). Brocante d’Espaci-
té, sur la place Le Corbusier, au 
pied de la tour. Une trentaine 
d’exposants proposeront des 
objets du passé. Entrée gra-
tuite. 

Nouvelle exposition à l’Es-
pace Création. Nicole Forzani 
Baratelli expose ses créations 
d’arbres en fil de fer recuit et 
pierres jurassiennes, et ses 
boucle d’oreilles en cuir et 
argent. Du 02.08 au 30.09, aux 
Magasins du Monde, place de 
l’Hôtel de ville 5. Vernissage le 
06.08 de 10 h à 13 h.

Auparavant, il avait déjà sévi en 
se riant de la verrée d’ouverture 
au Chalet Aster. « Un orateur 
convié à se taire, faut le faire ! ».
Le comité d’organisation est sa-
tisfait, même si l’interdiction des 
feux et du grand bûcher a rete-

nu des gens chez eux. Il partage 
le regret entendu en ville quant 
au télescopage avec le dimanche 
soir de La Plage, alors que lun-
di soir, il n’y avait ni fête du 1er 
août ni Plage pour animer la 
ville. (gs – photos : P. Chollet)

UniNe : nouvelle attaque in-
formatique. La communau-
té universitaire a reçu mardi 
des tentatives d’extorsion par 
e-mail. Une rançon est deman-
dée. Le Service Informatique 
a intimé de ne pas répondre 
et travaille pour sécuriser au 
mieux l’infrastructure.

On attendait un Hugues Houmard 
jubilant au bilan intermédiaire. 
Si le directeur est aux anges côté 
jauges de spectateurs - « même si 
Numa-Droz a peiné les premiers 
jours » –, les recettes des bars, plus 
gros apport financier de la mani-
festation, le font grimacer.
« Plus de 15'000 spectateurs le 
premier week-end. La suite a 
confirmé que les gens viennent en 
nombre et de loin ». Hormis une 
cascade d’orages cette fin de se-
maine, l’affluence va bondir bien 
au-delà des 50'000 personnes. 
Certains parlent même du cap des 
100'000.
Les troupes, payées au chapeau, 
ravies, repartent avec plusieurs 
milliers de francs. « Certaines 
même entre 5'000.– et 7’000.– », 
se réjouit Hugues Houmard. Le 
hic, déroutant, c’est l’aspect festif 
et la consommation aux bars. « On 
est très en dessous des autres an-
nées ». Deux explications : d’une 
part, les familles et les adeptes des 

arts de rue se concentrent sur 
les spectacles – il y en a 200 ! –, 
d’autre part, plusieurs terrasses 
et commerces détournent les 
plagistes des bars de La Plage. 

SOS de La Plage : « pensez à nos bars ! »
D’où l’appel des organisateurs : 
« Consommez à nos bars, pour 
rattraper au moins en partie le 
retard », insiste Hugues Houmard. 
Le SOS est lancé. (gs)

Terrasses voisines du festival envahies, les bars officiels tirent la langue… « Pour 
nous soutenir, consommez chez nous », lance La Plage. (Photo P. Chollet)
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Camille, écrivaine et Tony, fan 
de rock, sont deux marionnettes. 
Voisins, ils ne se supportent plus 
et se querellent. Réalisant en fin 
de compte à quel point l’autre est 
essentiel. La Cie les Malles, dans 
leur spectacle Chez toi ou chez 
moi – soutenu et coproduit par 
le CCHAR – raconte une histoire 
touchante et explosive. Si bien 
jouée qu’on en viendrait à oublier 
que ce ne sont que des marion-
nettes. Céline Fellay et Romain 
Guex leur donnent vie avec déli-
catesse, tout en vivant avec elles. 
Leur Plage terminée, rencontre 
avec ces deux Valaisans qui ont 
craqué pour La Chaux-de-Fonds 
et sa Plage. 
La Chaux-de-Fonds capitale 
culturelle 2025 ? « Clairement ! », 
s’exclame Céline sans hésiter. 
« J’ai habité ici une année et y 
ai découvert plein de collectifs 
et une ville vivante. Il se passe 
quelque chose de magnifique. 
Une interconnexion incroyable 
entre ceux qui font la ville. C’est 

« La Plage, c’est unique »
LA CHAUX-DE-FONDS A CHARMÉ UNE FOIS DE PLUS LA CIE LES MALLES !

presque facile ! » « Un vrai vivier 
culturel, riche et diversifié. Que 
ce soit pour la musique, l’art de la 
scène et les arts visuels. Capitale 
culturelle : ça a tout son sens. » 
ajoute Romain sur le même ton. 
Plus de 250 représentations dans 
75 festivals et 14 pays, La Plage des 
Six Pompes reste unique pour eux. 
« Un accueil fou ! Nous sommes 
choyés par l’organisation, et le pu-

blic, soudé, demandeur et réceptif, 
répond au rendez-vous. Une am-
biance électrique le vendredi de 
l’ouverture. Enfin on peut retour-
ner sur notre terrain de jeux », s’en-
thousiasme Romain Guex.
Quant à Camille et Tony, nous 
n’avons pas pu avoir leur avis. Ils 
étaient déjà dans les malles !

Lire la suite sur www.le-o.ch 

L’accueil du public a ému Céline Fellay et Romain Guex (Photo : Patrick Chollet)

Justin Paroz

La Plage, c’est aussi la Nouvelle 
Vague. L’occasion pour les « dé-
butants » de tester leur projet. 
Sarah Frund aura ainsi joué six 
fois « Tentative d’épuisement » 
(ce vendredi, 18h, bar des Mar-
ronniers, samedi, Numa-Droz, 
18 h).
« Le public est présent, attentif et 
conscient du cadre expérimental. 
Je peux prendre plus de risques. 

Un beau tremplin
UNE PSYCHOLOGUE RECONVERTIE AUX ARTS DE LA RUE.

Leurs remarques et celles des 
pros m’aident à faire évoluer ce 
projet. C’est une aubaine ! Les 
retours sont bons, même si cer-
tains ont de la peine à crocher. 
Le format – un monologue – est 
aussi inhabituel », explique la 
psychologue de formation. 
« La Plage, j’y venais chaque an-
née. J’y ai même été figurante 
dans un spectacle. M’y mettre, 
je pensais que c’était impossible. 
J’ai pris des cours de théâtre et 
fait des rencontres. Et au final, 
même à 37 ans… », sourit-elle.
Elle teste aussi son spectacle 
dans des lieux différents. « Pour 
voir comment les textes de 
Georges Perec entrent en col-
lision avec les bruits d’une ter-
rasse. Au Collège Numa-Droz, je 
suis protégée des accidents exté-
rieurs et les gens viennent exprès 
pour me voir. Aux Marronniers, 
il y aura plus de passage. Un 
autre vrai défi ! ». (jpz)

Devenir comédienne à 37 ans, la psy-
chologue Chaux-de-Fonnière Sarah 
Frund l’a fait. (Photo P. Chollet)

Frazer Hooper est un des grands 
noms de cette Plage 2022. Le 
clown, star des arts de la rue, 
maestro de l’interaction avec les 
enfants depuis 13 ans, a ravi son 
public. Un accueil qui a réjoui 
l’artiste néozélandais : « J’ai déjà 
joué en Suisse , mais jamais ici : 
la pandémie a annulé ma venue 
il y a deux ans. Ce qu’il y a de 
spécial ici ? Je jauge une ville 
à travers ses enfants, que j’in-
tègre à mon spectacle. Ils sont 
très bons ici ! Un peu timides au 
début, mais très réceptifs et per-
formants ensuite. On sent qu’ils 
sont éduqués aux arts de la rue. » 

Vous aimez les clowns ?
Retrouvez la Cie Il nous faut 
un pratos et son spectacle « La 
conf de conf », vendredi de 17h 
à 17h30, Collège Numa-Droz 1. 
Et vendredi et samedi de 23h30 à 
1h au Collège Numa-Droz 1 : Les 
humains gauches et leur création 
« Kabinet ». (jpz)

Les enfants de La Plage

LES BRÈVES
Façades bariolées. Ce ven-
dredi et demain samedi, à 23 h 
autour de l’espace de l’urba-
nisme horloger, des projections 
monumentales vont barioler 
les murs de la ville. Cette Dis-
tillerie d’images, proposée par 
le Kolektif Alambik va méta-
morphoser les façades. Show 
offert par le Centre Helvétique 
des Arts de la Rue.

Affluence : « C’est bon, ça »
Il déboule sur son vélo, accès 
est de la scène des Marron-
niers. Jauge la foule compacte 
autour du clown Frigo. On lui 
montre une « pano » de la scène 
Marché est, pleine à craquer 
quelques minutes plus tôt. 
« C’est bon, ça ! », lance le pro-
grammateur Manu Moser, l’œil 
brillant.

Vous en voulez encore. La 
Plage n’est pas finie que déjà 
vous redoutez de tomber en 
manque dès dimanche  ? Res-
pirez ! Le Six Pompes Summ-
mer Tour continue à tourner en 
Suisse jusqu’au 3 septembre. 
Avec deux étapes chauxoises 
les 13 et 19 ! Tout le pro-
gramme : www.summertour.ch

 FRASER HOOPER LEUR REND HOMMAGE.

Une des complices du clown ravie. 
(Photo gs)
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WOUAH !
La Plage des Six Pompes, 
plage de bonheur ouverte 
dans la ville, nous gave d’émo-
tions, de rires, de poésie. Voici 
un choix d’images coups de 
cœur, cueillies au fil des gale-
ries publiées par Le Ô, journal 
officiel de l’événement, sur son 
site et ses réseaux.  Bonne fin 
de festival à toutes et tous. (Le 
Ô - Photo P. Chollet)
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Un coup de pub fatal
C’est la révolution industrielle qui, se-
lon l‘historienne Aude Fauvel, a préci-
pité les ouvriers harassés et les pay-
sans déracinés dans l’oubli illusoire 
promis par l’alcool, tandis que les 
nouvelles classes moyennes assou-
vissaient plutôt leur soif de divertis-

sement. "Pour se démarquer de leurs 
concurrents, les fabricants d’absinthe 
ont eu alors une idée de génie. Pré-
senter leur ambiguë Fée verte comme 
un breuvage transgressif, capable 
d’ouvrir les portes de la perception 
-comme de les refermer sur la stupeur 

Quizz enivrant :
l’absinthe en 8 questions
1. Où trouve-t-on l’étoile ab-
sinthe ? Dans l’Apocalypse se-
lon Saint Jean. Le troisième 
ange sonne la trompette, l’étoile 
absinthe tombe du ciel, les eaux 
deviennent amères, beaucoup 
d’hommes en meurent…

2. Quel est son nom grec ? Ar-
temisia absinthium. Les Grecs 
l’attribuaient à la déesse Arté-
mis réputée soigner les femmes 
avec des infusions ou des purges 
de cette plante.

3. Comment devint-elle muse 
des artistes ? Dès l’Antiquité, 
céramistes, orfèvres et maîtres 
verriers furent intoxiqués par le 
plomb. Alliée à l’ellébore, l’ab-
sinthe soignait les malades en 
reconstituant leur flore intesti-
nale.

4. Qui a créé la recette à suc-
cès ? Déserteur français exilé 
au Val-de-Travers, le Dr Or-
dinaire s’allie à sa voisine, Su-
zanne-Marguerite Henriod, 
herboriste, pour tester dès 1783 
la distillation de plantes : anis 
vert, fenouil, deux absinthes, 
mélisse et hysope.

5. La date de son industrialisa-
tion ? En 1798, le major Dubied 
acquiert la recette et fonde à 
Couvet avec son futur gendre 
Pernod la première fabrique 
d’absinthe artisanale: Dubied 
père et fils.

6. Qui a dit « qu’importe le 
flacon… …Pourvu qu’on ait 
l’ivresse ? ». Alfred de Mus-
set, qui reconnut aussi que 
« Toute puissance sur terre 
meurt quand l’abus en est trop 
grand ».

7. Comment Toulouse-Lautrec 
coupait-il son absinthe ? Avec 
du cognac… Quand ses proches 
voulurent le désintoxiquer, il se 
fit fabriquer une canne recelant 
un long flacon d’absinthe, et un 
verre dans le pommeau !

8. Quel écrivain lança l’alerte 
contre les abus ? Verlaine, 
Rimbaud, Van Gogh, Degas, 
Gauguin et même Albert An-
ker ont évoqué l’absinthe. Mais 
c’est Emile Zola, en 1887 dans 
L’Assommoir qui lia les ravages 
de l’alcoolisme à ceux de la mi-
sère. (fbr)

Derniers distillateurs clandestins : 
Le Ô en a rencontré un !

Originaire du Val-de-Travers, 
notre « hors-la-loi » a roulé sa 
bosse un peu partout en Suisse 
sans jamais renoncer à son apé-
ritif dans lequel il tomba comme 
Obélix dans la fameuse potion 
magique. Fin connaisseur du di-
vin breuvage, il s’est inspiré des 
conseils de Marcel Lebet (dit 
le Teub) pour élaborer dans les 
années 90 une recette dont ses 
proches reconnaissent le parfait 
équilibre.
« Le bonheur de fabriquer et 
de trinquer avec les amis mon 
absinthe maison est plus fort 
que d’acheter des produits du 
commerce ». Distiller et vendre 
quelques bouteilles sous le man-
teau est une opération à risques 
que notre clandestin assume sans 
peine. « Mais là, je n’en ai plus. 
J’attends les prochaines pluies ». 
Ah bon ? « Chaque distillateur le 
sait : la pluie à deux qualités ; elle 
gomme les effluves caractéris-
tiques qui trahissent l’activité et 

garde les curieux à la maison ! ».
Distillez-vous par passion ? Par 
défi ? Par goût de l'interdit ?
Evidemment par passion !
Combien de litres? Avec quelle 
recette ?
Ma production culmine à 25 
litres par an et je m’amuse une 
fois chaque trois ans. La recette 
que j’ai élaborée s’inspire des pre-
mières de la fin du 18e.
Que risquez-vous ?
Sans doute pas grand-chose. 
L’alcool provient de manière dé-
tournée de la Régie fédérale et 
les herbes sont achetées chez des 
droguistes du coin.
Décrivez-nous votre bleue !
Je préfère parler de Fée-Verte. Au 
nez et en bouche, les effluves de 
la petite et de la grande absinthe 
se marient parfaitement bien aux 
autres herbes qui entrent dans 
ma recette. Irradiant en bouche, 
l’élixir achève son effet par une 
légère note d’amertume. (gs)

Bastien Louka et Aude Fauvel, assis. Matisse Droz et Benoît Noël, debout. (Photo FBR)
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Sur les ailes de l’Absinthe

Pourvu qu’on ait l’ivresse
Un jour à Prague, j’ai acheté 
un très joli flacon d’absinthe 
Art déco. La dégustation s’est 
résumée à ses trois premières 
lettres. Dég. Craignant l’empoi-
sonnement, je me suis résolue à 
jeter l’amer liquide dans l’évier.
C’est l’historien Benoît Noël qui, 
des années plus tard, m’a donné 
la clé de ce mystère. « Bien sûr, 
admet-il, l’absinthe était connue 
au temps de l’Empire aus-
tro-hongrois. En 1901, le peintre 
tchèque Viktor Oliva avait peint 
son célèbre Buveur d’absinthe, 
accroché au café Slavia. Mais 
cet alcool avait toujours été im-
porté de France ou de Suisse. »
Aucune recherche n’a jamais 
réussi à démontrer qu’il avait été 
produit sur place. Pourtant, il 
est brusquement sorti de l’oubli 
après la Révolution de velours, 
en 1989. « Lorsque les premiers 
touristes américains sont arrivés 

C’est sur les rives du Doubs, par 
un dimanche inondé de soleil et 
de fantaisie, que j’ai croisé le che-
min de ce quatuor en goguette, 
pardon, en tournée de promotion 
d’une étonnante BD sur l’ab-
sinthe*.

Grâce à Benoît Noël, le scéna-
riste, et Bastien Loukia, le dessi-
nateur, j’ai voyagé sur les ailes de 
l’absinthe, de la déesse Artemis 
à Serge Gainsbourg. J’ai rencon-
tré des peintres atteints de sa-
turnisme, la faute aux pigments 
Jaune de Naples ou Blanc de Cé-
ruse, avant d’être guéris par la 
puissante Artemisia absinthium 
alliée à l’ellébore. J’ai appris que 
c’était grâce à un incendie de 
l’usine Pernod-Fils à Pontarlier, 
en 1901, qu’on avait pu prouver 

que la Loue était une résur-
gence du Doubs: trois jours 
plus tard, cette dernière em-
baumait en effet l’absinthe, 
que le drame avait projetée 
dans la rivière mère par mil-
lions de litres. 

Préfacière de la BD, la belle 
érudite déguisée en Fée verte ce 
jour-là, Aude Fauvel, s’est révé-
lée être maître d’enseignement 
et de recherche à l’Université de 
Lausanne. Historienne de la mé-
decine, souvent invitée à la radio 
ou à la télévision, elle s’attache à 
promouvoir une médecine libé-
rée des tabous et des stéréotypes 
ancrés dans ses pratiques depuis 
des siècles. Son analyse des rai-
sons du succès et de la déchéance 
de l’absinthe (voir encadré) est 
percutante.
Et enfin, grâce à Matisse Droz, la 
distillatrice, j’ai goûté l’absinthe 
la plus fleurie de ma vie.

*Sur les ailes de l’Absinthe, par 
Benoît Noël et Bastien Loukia, pré-
face Aude Fauvel. Editions BVR 
2021. 

à Prague, poursuit l’historien, ils 
ont réclamé avec insistance à 
boire de l’absinthe, ce mythique 
breuvage des artistes de la Belle 
Epoque, celui qui convoque le 
génie ou la folie, c’est selon. A la 
recherche d’émotions fortes, ils 
confondaient tout simplement 
l’esprit de bohème et la région 
de Bohême. Humant l’air du 
temps, un commerçant avisé a 
décidé de produire la première 
absinthe du pays, non pas dis-
tillée, mais macérée. D’autres 
ont suivi, améliorant parfois -et 
c’était une impérieuse nécessi-
té- la recette ».
Depuis, Prague conjugue ses 
atouts avec ceux de l’absinthe et 
la tournée des bars spécialisés 
est un must pour les visiteurs. 
L’Absintherie, bar et musée, pro-
pose même à la dégustation plus 
de cent différentes absinthes. Je 
ne m’y risquerai pas… (fbr)

Un coup de pub fatal

Françoise Boulianne Redard

ou la folie ». S’appuyant sur l’esthétique 
picturale foisonnante de l’époque, les 
publicitaires s’en sont donné à coeur 
joie. Le prix dérisoire d’un verre d’ab-
sinthe a fait le reste.
« Résultat, alors que l’espérance de vie 
était passée de 35 ans à 50 ans entre 
1800 et 1900, les contemporains se 
sont plutôt convaincus que l’époque 
était touchée par un mouvement de 
dégénérescence physique et mentale. 
Avant 14-18, il y avait huit fois plus de 
personnes internées en hôpital psychia-
trique qu’en prison. » 
Le verdict est aussi infondé que sans 
appel: l’absinthe est coupable, il faut 
l’interdire. « A force d’évoquer ses pro-
priétés magiques, les défenseurs de la 
Fée verte avaient fini par être crus ». 
Vive le vin, bonjour la Bénédictine, pré-
sentée comme un élixir de santé conçu 
au 16e siècle par des moines. C’est l’en-
thousiasme. « A ceci près, conclut Aude 
Fauvel, que c’était une supercherie, il 
n’y avait ni moines ni recette séculaire ». 
L’alcoolisme avait encore de beaux 
jours devant lui. (fbr)
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À LOUER
LA CHAUX-DE-FONDS. 6 pces 
avec cachet, rez, lumineux, cui-
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réduit, armoires murales, boise-
ries, poutres apparentes, jardin, 
cave, grenier. Rénové 2018. Fa-
mille bienvenue. Non-fumeur, 
pas d’animaux. Rue des Fleurs 
22. Loyer CHF 1'770.– c.c., 134 
m2, libre 1.11.22, 032 968 14 46.

DIVERS
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IMPRESSUM
05.08: ATELIER CLEPSYDRE. 
Pour enfants. MIH, 10h. Inscrip-
tions : +41 32 967 68 61 ou mih@
ne.ch
05-07.08: BROCANTE D’ESPA-
CITÉ, 30 exposants, 14h-18h.
07.08: VISITE GUIDEE GRA-
TUITE, MIH 10h30.
09.08: VIENS MANGER CHEZ 
MOI ! CLAIRE CHALUT, MBA, 
12h.
09.08: CADRAN SOLAIRE, 8-12 
ans, MIH, 14h, rés.: mih@ne.ch 
10.08: LECTURE A MUZOO, 
15h30.
10-13.08: ROCK ALTITUDE FES-
TIVAL 2022, Patinoire du Locle, 
dès 17h.
Jusqu’au 28.08: BALADE AVEC 
POUSSINS ET SOURIS, Musée 
Paysan.

AGENDA
Jusqu’au 16.10: STÉPHANE 
ZAECH. NEFERTITI, MBA, 
10h-17h (sauf lundi), dim 10h-12h 
entrée libre 
Jusqu’au 06.11: ÉCLAT DE 
VERRE, LA MAÎTRISE DE 
L’ÉMAIL, MIH.
Jusqu’au 26.02.23: 50 ANS, Mu-
sée Paysan.
Jusqu’au 28.02.23: NOUVELLES 
ACQUISITIONS 2021, MIH.
Jusqu’au 31.12.23: A LA FEM-
TOSECONDE PRÈS, MIH.
Jusqu’au 31.08: SOURCE DE SA-
VOIR, OBJETS D’INSPIRATION, 
BV dès 10h.
Jusqu’au 19.03: ENFANTS DU 
PLACARD. A l’école de la clan-
destinité, MH. Mar-dim 10h-17h.
02-06.08: PLAGE DES SIX 
POMPES, Festival international 
des arts de la rue, Ville Ancienne.
www.laplage.ch

Rue Numa-Droz 106 – 2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. 032 554 05 04 – www.pfproietti.ch

Annonces

 

Vous aimez les histoires ? Et si vous appreniez à conter ! 
Le Mouvement des Aînés (MDA) et le groupe de la Louvrée proposent une nouvelle initiation à 

l’art de conter dès octobre 2022 
Formation de base sur deux ans – théorie et pratique - encadrée par des conteuses qualifiées - en 

alternance à Neuchâtel et la Chaux-de-Fonds 
Prix : 1500.- (membre MDA) / 1700.- (non-membre). Possibilité de payer par acomptes. 

Pour plus de renseignements et inscriptions jusqu’au 12 août 2022 : 

www.mda-neuchatel.ch 

Secrétariat du MDA : 
032 721 44 44 
mdanebe@bluewin.ch 

Vous aimez les histoires ? Et si vous appreniez à conter ! 
Le Mouvement des Aînés (MDA) et le groupe de la Louvrée  

proposent une nouvelle initiation à l’art de conter  
dès octobre 2022 

Formation de base sur deux ans – théorie et pratique –  
encadrée par des conteuses qualifiées – en alternance à Neuchâtel  

et la Chaux-de-Fonds 

Prix : 1500.– (membre MDA) / 1700.– (non-membre).  
Possibilité de payer par acomptes. 

Pour plus de renseignements et inscriptions jusqu’au 12 août 2022 :

 

Vous aimez les histoires ? Et si vous appreniez à conter ! 
Le Mouvement des Aînés (MDA) et le groupe de la Louvrée proposent une nouvelle initiation à 

l’art de conter dès octobre 2022 
Formation de base sur deux ans – théorie et pratique - encadrée par des conteuses qualifiées - en 

alternance à Neuchâtel et la Chaux-de-Fonds 
Prix : 1500.- (membre MDA) / 1700.- (non-membre). Possibilité de payer par acomptes. 

Pour plus de renseignements et inscriptions jusqu’au 12 août 2022 : 

www.mda-neuchatel.ch 

Secrétariat du MDA : 
032 721 44 44 
mdanebe@bluewin.ch 
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Triste coïncidence. Le Ô est né avec 
une guerre. Lointaine et si proche 
à la fois. Comment ne pas évo-
quer cette crise mondiale et tout 
ce qu’elle engendre ? Notre ville, 
fruit d’une ouverture sur le monde, 
a aussi fait du pont de Biaufond le 
pont de la paix.

Des voix chaux-de-fonnières com-
mentent cette guerre dans ce nu-
méro : un ancien ambassadeur de 
Suisse à Moscou entre autres, la 
pianiste Ariane Haering qui jouait 
en Lettonie au début du conflit, et 
une Russe d’ici, criant au parti pris 
anti-Poutine, estimant que c’est 
nous qui sommes manipulés par la 
guerre de propagande...Au départ de la marche du 1er 

Mars, l’Ukraine s’est aussi invitée 
dans les discussions. Avec beau-
coup d’émotion. Du coup, le bras-
de-fer pour les montants reçus de 
Berne pour les surcharges liées à 
l’altitude apparait dérisoire. Le ton 
parait toutefois à la conciliation !Enfin, non parce que le 8 mars ap-

proche, et pas juste pour leur faire 
une fleur gratuite, mais parce qu’il 
doit en être ainsi en tout temps, 
cette édition met des femmes en 
lumière. Une majorité même. Cy-
clo-coursière, pâtissière, sportives.Le Ô se veut le journal d’une ville 

ouverte sur son canton et le monde, 
jusqu’à Hanoï. Votre journal. Ultra 
local. Tout en sachant élargir ses 
horizons. Et finir par revenir au 
pays, en poésie et en sourire, avec 
un goût de Carambar et un courrier 
du lecteur fleurant, déjà, la torrée !

Giovanni Sammali

L’ÉDITO

Le Ô, né avecune guerre

VERS UN ACCORD ? Ville et Canton se disputent les 23 mios de Berne. Un chiffre, exclusif : le coût 

direct de l’altitude pour notre ville est de 7,65 mios. Face-à-face Laurent Kurth – Jean-Daniel 

Jeanneret. En arbitre, Bekir Omerovic, un voyer-chef venu de la guerre.

L’hiver est finimais ça chauffe...

www.le-o.ch

TouchezTouchez 
            d’un seul coup 

les 21’000 ménages
de La Chaux-de-Fonds ?

Contactez-nous pour un conseil personnalisé à :
Le Ô – Rue du Parc 65 – 2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. 032 913 90 00  –  info@le-o.ch  –  www.le-o.ch
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de la 
Métropole 
horlogère 

Un journal, Un journal, 
mais pas que !mais pas que !    
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N° 2 / Vendredi 04 mars 2022

9 ACTUALITÉ

Du littoral, des Vallées, du Haut, 
ils sont venus de tout le canton. 
Une foule record selon certains 
observateurs. 

La colonne de cette 38e Marche du 
1er Mars s’est élancée de la Place 
de l’Hôtel-de-Ville sur le parcours 
de celle de 1848. Dans l’émotion. 
« Nous marchons pour l’Ukraine.» L’occasion de réaliser le premier 

micro-trottoir pour Le Ô. Les par-
ticipant-e-s envoient un message 

fort de paix et de cohésion en ces 
temps si particuliers. Le soutien 
à l’Ukraine bien sûr. Mais il était 
aussi question de la révolution 
dans le paysage médiatique local, 
avec la sortie du Ô.  

Après les trois coups de canon, 
la colonne, colorée, festive et 
conquérante s’en est allée, dra-
peau à la main, en direction de la 
Vue-des-Alpes. Avant de fondre 
sur Neuchâtel. (jpz-gs)

XAVIER, 25 ANS, COLOMBIER. 
« Un nouveau journal, c’est génial. 
Ca apporte plus de diversité et 
permet de s’in-téresser aussi aux activités locales. Pour la marche ça va être dur : je suis parti du Locle et j’ai déjà mal aux pieds.» 

1er Mars : la marcheen pensée avec l’Ukraine

ERIC, 12 ANS, DE BÂLE.  « Je suis venu retrou-ver mes grands-pa-rents qui habitent La Chaux-de-Fonds. C’est ma première Marche. »

OLIVIER, 49 ANS, LA CDF.  « Un nouveau jour-nal, c’est bon pour la pluralité. Plus une évolution qu’une ré-volution. On va d’ail-leurs bien sûr penser à l’Ukraine en mar-chant. »

JEAN-MARIE, 76 ANS, LA CDF.   
« Je fais ma 2e marche. Les coups de canon m’ont fait penser à la guerre là-bas… J’ai aimé votre premier numé-ro. Ma première ré-action, c’est riche en textes. »

LISIANE.60 ans, LA CDF.    « Le Ô, c’est magnifique. Je veux 
m’abonner. Quoi ? C’est un gratuit ? Fantastique de lire du local. Là, avec la guerre d’Ukraine devant notre porte. Je vais marcher pour eux… »

MARIA, NEUCHÂTEL.   « Je suis arrivée de République do-
minicaine il y a treize ans. Je fais 
toutes les marches. Pour rendre 
hommage à ce canton. Les coups 
de canon m’ont secouée. Je pense 
plus fort encore à l’Ukraine. »

GISÈLE, 75 ANS, BOUDRY.  « J’ai pensé à beaucoup de choses 
et bien sûr à l’Ukraine. On sent le danger. Votre journal fait sens ! Il y a Ar-cinfo, mais un média sur place – on a Le Littoral à Boudry – c’est utile. »

MÉLANIE, 26 ANS, NEUCHÂTEL.  « C’est bien d’être local. Que cette ville ait son journal, c’est chouette (rires mais pourquoi j’ai dit chouette ?) Je fais la marche avec ma ma-man, avant 
d’avoir des enfants (rires : elle a ré-
vélé un scoop !) ».

LA 38e ÉDITION A RÉUNI 
UN MILLIER DE PARTICIPANT-E-S
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Leur moteur, ce n’est pas l’es-
prit de compétition, ni la course 
au temps scratch. « Ce qui nous 
anime, c’est la montagne, et faire 
partie de ce mythe qu’est la Pa-
trouille des Glaciers. » Monika  
Nobel, médecin chaux-de-fon-
nière, fait équipe depuis quatre 
ans avec Nicole Rosselet et Ca-
therine Marthaler. Cette dernière 
avait déjà fait la PdG quand elle a 
souhaité monter une nouvelle pa-
trouille. 

Depuis, les trois super copines 
s’entendent – et s’attendent ! - à 
merveille. « Ce qui nous unit, c’est 
une grande amitié. Et le respect. 
Beaucoup de respect. Un immense 
respect! Celle qui est à la peine 
avance toujours devant, et on 
la suit. On accepte qu’il y ait un 
coup de mou. Si on doit renon-
cer avant le petit sommet qu’on 
voulait faire, rien de grave. Cette 
tolérance est très précieuse. Dans 
notre peloton, on entend des pa-
trouilles qui s’engueulent. Alors 
même que l’enjeu est tout relatif ! »Ces alertes « quinquas » s’en-

traînent en Valais et dans les Alpes 
bernoises. « On fait de 1300 à 800 

mètres de dénivelé par sortie. Cer-
taines avec le Club Alpin Suisse», 
explique Monika. A la belle saison, 
pour le plaisir d’abord, pour entre-
tenir la forme et l’amitié ensuite, 
vélo, marche, via ferrata réunissent 
ces sportives.

On pensait vous parler ici de la 
première patrouille dames en-

Giovanni Sammali

La passion de la montagne. L’amitié. Et un très grand respect. Cette patrouille dames sera d’attaque, pour se faire plaisir, le 

30 avril ! (…) La peluche dans la main de Monika ? « Gauli, notre mascotte. On la sort à chaque sommet ! » (photo privée).

Trois super copines préparent 
leur 2e patrouille des glaciers

tièrement chaux-de-fonnière… 
Que nenni! Catherine Marthaler, 
Claire-Lise Brunner et Sandrine 
Marguet semblent avoir été les 
pionnières.

L’objectif pour cette patrouille 
2022 ? « Avoir été sélectionnées, 
c’est déjà génial, même si c’est 
plus facile pour les équipes dames, 

LES BRÈVES

CATHERINE, NICOLE ET MONIKA ONT 15’000 M DE DÉNIVELÉ DANS LES JAMBES. 

ELLES EN AURONT 25’000 LE 30 AVRIL !

moins nombreuses que les mixtes. 
Il y a quatre ans, dans une météo 
de rêve, on avait fini en 7h13’02’’ 
soit le 21e rang sur les 52 équipes 
de la catégorie».

Qu’elles brillent ou non le 30 avril, 
promis, Catherine, Nicole et Moni-
ka nous enverront une photo. Allez 
les filles ! Allez La Tchaux !

HCC – Fondation SombailleCinq montres et 33 maillots 
collectors, désignés par les en-
fants de la fondation, et portés 
vendredi dernier contre Thur-
govie par les joueurs du HCC 
sont toujours en vente. Fin des 

Ski alpin : Coupe Didier Cuche 
Ce dimanche 6 mars aux 
Bugnenets-Savagnières se
tiendront les deux dernières 
manches de la Coupe Didier 
Cuche 2022. Venez soutenir 
les jeunes skieurs du ski club 
La Chaux-de-Fonds ! 

Bradley Lestrade a remporté sa 
première médaille d’argent élite 
sur le 60 m, lors des champion-
nats de Suisse élite en salle, le 
weekend dernier à Macolin. Fier : 
il a partagé la photo de son exploit 
sur son compte Instagram (photo 
ci-contre). En final, le Chaux-de-
Fonnier a égalé son record person-
nel (6’’80). Également engagé sur 
le 200 m, il a réalisé le quatrième 
temps en série (22’’30), mais a 
préféré se désister pour la finale. 
En saut en hauteur, Romain Vau-
cher (SEP Olympic La Chaux-de-
Fonds), plus jeune athlète engagé 
dans la discipline, s’est classé 7e. 

BCC : 4 matches pour rester en LNA
Le Badminton Club est sous 
tension, menacé de relégation 
à 4 matchs du terme de la sai-
son. Coach de l’équipe cham-
pionne de Suisse 2018, Natalya 
Tatranova le dit sur le site du 
club : elle est persuadée que le 
maintien est possible. Prochain 
match décisif le 5 mars, à do-
micile, contre le Team Argovia. 
Hop BCC ! 

enchères le 10 mars à midi sur 
ricardo.ch. Le montant récolté 
sera ensuite reversé à la Fon-
dation Sombaille jeunesse le 
13 mars, lors du premier match 
des playoffs à domicile.  

Bradley Lestrade en argent

Street Hockey : LNA : le SHC 
La Chaux-de-Fonds dispute-
ra à domicile, samedi à 14 h, 
son dernier match avant les 
playoffs.
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Le 1er mars, jour d’ouverture de la 
pêche, est l’occasion de rappeler 
un fait méconnu même de cer-
tain-e-s habitant-e-s de La Chaux-
de-Fonds. Les passionnés du ha-
meçon peuvent en effet pêcher les 
pieds dans des eaux chaux-de-fon-
nières ! Pour la pêche à la truite, 
les Graviers près du barrage du 
Châtelot, sont plus propices, avec 
plus de courant, que le lac de Biau-

fond. Mais oui : ce lac est chaux-
de-fonnier !

LE PONT DE PAIXEt si vous vous y rendez en ces 
jours troubles, ne manquez pas le 
pont de Paix Sri Chinmoy. L’ou-
vrage métallique qui relie les rives 
suisse et française, porte depuis la 
Course internationale de la Paix 
de 1993 le nom de ce philosophe, 

Ouverture de la pêche...en eaux chaux-de-fonnières

« LA CHAUX-DE-FONDS M’A DONNÉ LE GOÛT  DE L’URBAIN »Quand rentrez-vous au pays ?
Deux fois par an, hors pandémie… Je 

reste très attaché à ma ville. La majorité 

de mes amis sont encore là ! Même si ça 

en fait marrer beaucoup, je compare tout 

le temps Hong Kong et La Tchaux. Je vis 

notre ville comme une grande capitale, 

pour sa densité, son dynamisme. Ma 

femme parisienne la trouve petite et calme, 

mais moi j’y trouve toujours de l’épaisseur 

et de la richesse. Je ne m’y sens pas à la 

campagne, pourtant si proche. Mon amour 

de la ville, ce goût de l’urbain qui oriente 

tout mon travail, viennent d’elle. »
Le Ô vu d’Hanoï ?J’aime beaucoup : un média fait à La 

Chaux-de-Fonds, pour et par des Chaux-

de-Fonniers-ères est un vrai plus. Il va ren-

forcer la communauté, les échanges, l’es-

prit d’appartenance. Je souffre beaucoup, 

à distance, de lire que notre ville perdrait 

de son âme et de son potentiel, que des 

gens s’en vont. En réalité, on passe à côté 

de choses très fortes. Le Ô peut corriger 

le tir!
L’Ukraine, vue du Vietnam ?
Question ardue. Mon regard, nourri par 

les médias français et suisses, doit être 

très proche du vôtre. Mais de ce côté du 

monde, je peux mieux ressentir la puis-

sance des gouvernements totalitaires et

leur potentiel de dévastation. C’est très

effrayant. Dans une autre mesure, ça rap-

pelle Hong Kong il y a deux ans, où on a

déjà mesuré la puissance et la détermina-

tion de ces nations géantes. Le ressenti

des Vietnamiens ? J’ai l’impression que

la guerre est une page tournée pour eux.

Peut-être parce qu’ils ont gagné la leur. Je

ne vois pas de travail de mémoire auprès

des enfants.
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Roman est allé faire l’ouverture avec son papa, 

qui a sorti cette belle truite.

grand ambassadeur de la paix 
dans le monde (Sri Chinmoy Peace 
Blossoms).

Pour revenir à l’ouverture de mar-
di, elle a permis aux adeptes les 
plus adroits de « faire » quelques 
belles truites. Sur notre photo, 
Roman, 12 ans, montre l’une des 
premières prises dans le canton, 
pêchée mardi par son papa.  (gs)
 

Le futur nouveau Grand-Pont a été 
mis à l’enquête vendredi dernier. 
Si des oppositions ne viennent pas 
contrarier le calendrier prévu, ce 
tronçon majeur du trafic nord-sud 
de la ville sera fermé dès mars 2023 
pour dix-huit mois. Et le nouvel 
ouvrage ouvert à l’automne 2024 !
Les images de synthèse dévoilent 
la « promenade mixte piétons-cy-
cles avec plantations arbustives » 
(partie financée par la Ville). Don-
nez-nous votre avis à info@le-o.ch !Enfin, en regard de notre dos-

sier « déneigement » (p. 2-3), il 
convient de souligner un élément 
du communiqué du Canton, pour 
expliquer pourquoi un assainis-
sement était impossible : la faute 
aux « fortes contraintes liées à l’al-
titude». Un exemple très clair de 

la réalité que sont les surcharges 
géotopographiques. Et les images 
montrant à quel point l’ouvrage 
est rongé sont édifiantes.

Futur Grand-Pont :comment le trouvez-vous ?

Le futur ouvrage, sa promenade verte, 
et ci-contre, une illustration des dégâts 
qu’inflige l’altitude. Vous avez dit «sur-
charges géotopographiques»? (Photo 
Canton de Neuchâtel).

Le lac de Biaufond, chauxois, enjambé 
par le Pont de la Paix.
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Triste coïncidence. Le Ô est né avec 
une guerre. Lointaine et si proche 
à la fois. Comment ne pas évo-
quer cette crise mondiale et tout 
ce qu’elle engendre ? Notre ville, 
fruit d’une ouverture sur le monde, 
a aussi fait du pont de Biaufond le 
pont de la paix.

Des voix chaux-de-fonnières com-
mentent cette guerre dans ce nu-
méro : un ancien ambassadeur de 
Suisse à Moscou entre autres, la 
pianiste Ariane Haering qui jouait 
en Lettonie au début du conflit, et 
une Russe d’ici, criant au parti pris 
anti-Poutine, estimant que c’est 
nous qui sommes manipulés par la 
guerre de propagande...Au départ de la marche du 1er 

Mars, l’Ukraine s’est aussi invitée 
dans les discussions. Avec beau-
coup d’émotion. Du coup, le bras-
de-fer pour les montants reçus de 
Berne pour les surcharges liées à 
l’altitude apparait dérisoire. Le ton 
parait toutefois à la conciliation !Enfin, non parce que le 8 mars ap-

proche, et pas juste pour leur faire 
une fleur gratuite, mais parce qu’il 
doit en être ainsi en tout temps, 
cette édition met des femmes en 
lumière. Une majorité même. Cy-
clo-coursière, pâtissière, sportives.Le Ô se veut le journal d’une ville 

ouverte sur son canton et le monde, 
jusqu’à Hanoï. Votre journal. Ultra 
local. Tout en sachant élargir ses 
horizons. Et finir par revenir au 
pays, en poésie et en sourire, avec 
un goût de Carambar et un courrier 
du lecteur fleurant, déjà, la torrée !

Giovanni Sammali

L’ÉDITO

Le Ô, né avecune guerre

VERS UN ACCORD ? Ville et Canton se disputent les 23 mios de Berne. Un chiffre, exclusif : le coût 

direct de l’altitude pour notre ville est de 7,65 mios. Face-à-face Laurent Kurth – Jean-Daniel 

Jeanneret. En arbitre, Bekir Omerovic, un voyer-chef venu de la guerre.

L’hiver est finimais ça chauffe...

www.le-o.ch

TouchezTouchez 
            d’un seul coup 
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Du littoral, des Vallées, du Haut, 
ils sont venus de tout le canton. 
Une foule record selon certains 
observateurs. 

La colonne de cette 38e Marche du 
1er Mars s’est élancée de la Place 
de l’Hôtel-de-Ville sur le parcours 
de celle de 1848. Dans l’émotion. 
« Nous marchons pour l’Ukraine.» L’occasion de réaliser le premier 

micro-trottoir pour Le Ô. Les par-
ticipant-e-s envoient un message 

fort de paix et de cohésion en ces 
temps si particuliers. Le soutien 
à l’Ukraine bien sûr. Mais il était 
aussi question de la révolution 
dans le paysage médiatique local, 
avec la sortie du Ô.  

Après les trois coups de canon, 
la colonne, colorée, festive et 
conquérante s’en est allée, dra-
peau à la main, en direction de la 
Vue-des-Alpes. Avant de fondre 
sur Neuchâtel. (jpz-gs)

XAVIER, 25 ANS, COLOMBIER. 
« Un nouveau journal, c’est génial. 
Ca apporte plus de diversité et 
permet de s’in-téresser aussi aux activités locales. Pour la marche ça va être dur : je suis parti du Locle et j’ai déjà mal aux pieds.» 

1er Mars : la marcheen pensée avec l’Ukraine

ERIC, 12 ANS, DE BÂLE.  « Je suis venu retrou-ver mes grands-pa-rents qui habitent La Chaux-de-Fonds. C’est ma première Marche. »

OLIVIER, 49 ANS, LA CDF.  « Un nouveau jour-nal, c’est bon pour la pluralité. Plus une évolution qu’une ré-volution. On va d’ail-leurs bien sûr penser à l’Ukraine en mar-chant. »

JEAN-MARIE, 76 ANS, LA CDF.   
« Je fais ma 2e marche. Les coups de canon m’ont fait penser à la guerre là-bas… J’ai aimé votre premier numé-ro. Ma première ré-action, c’est riche en textes. »

LISIANE.60 ans, LA CDF.    « Le Ô, c’est magnifique. Je veux 
m’abonner. Quoi ? C’est un gratuit ? Fantastique de lire du local. Là, avec la guerre d’Ukraine devant notre porte. Je vais marcher pour eux… »

MARIA, NEUCHÂTEL.   « Je suis arrivée de République do-
minicaine il y a treize ans. Je fais 
toutes les marches. Pour rendre 
hommage à ce canton. Les coups 
de canon m’ont secouée. Je pense 
plus fort encore à l’Ukraine. »

GISÈLE, 75 ANS, BOUDRY.  « J’ai pensé à beaucoup de choses 
et bien sûr à l’Ukraine. On sent le danger. Votre journal fait sens ! Il y a Ar-cinfo, mais un média sur place – on a Le Littoral à Boudry – c’est utile. »

MÉLANIE, 26 ANS, NEUCHÂTEL.  « C’est bien d’être local. Que cette ville ait son journal, c’est chouette (rires mais pourquoi j’ai dit chouette ?) Je fais la marche avec ma ma-man, avant 
d’avoir des enfants (rires : elle a ré-
vélé un scoop !) ».

LA 38e ÉDITION A RÉUNI 
UN MILLIER DE PARTICIPANT-E-S
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Leur moteur, ce n’est pas l’es-
prit de compétition, ni la course 
au temps scratch. « Ce qui nous 
anime, c’est la montagne, et faire 
partie de ce mythe qu’est la Pa-
trouille des Glaciers. » Monika  
Nobel, médecin chaux-de-fon-
nière, fait équipe depuis quatre 
ans avec Nicole Rosselet et Ca-
therine Marthaler. Cette dernière 
avait déjà fait la PdG quand elle a 
souhaité monter une nouvelle pa-
trouille. 

Depuis, les trois super copines 
s’entendent – et s’attendent ! - à 
merveille. « Ce qui nous unit, c’est 
une grande amitié. Et le respect. 
Beaucoup de respect. Un immense 
respect! Celle qui est à la peine 
avance toujours devant, et on 
la suit. On accepte qu’il y ait un 
coup de mou. Si on doit renon-
cer avant le petit sommet qu’on 
voulait faire, rien de grave. Cette 
tolérance est très précieuse. Dans 
notre peloton, on entend des pa-
trouilles qui s’engueulent. Alors 
même que l’enjeu est tout relatif ! »Ces alertes « quinquas » s’en-

traînent en Valais et dans les Alpes 
bernoises. « On fait de 1300 à 800 

mètres de dénivelé par sortie. Cer-
taines avec le Club Alpin Suisse», 
explique Monika. A la belle saison, 
pour le plaisir d’abord, pour entre-
tenir la forme et l’amitié ensuite, 
vélo, marche, via ferrata réunissent 
ces sportives.

On pensait vous parler ici de la 
première patrouille dames en-

Giovanni Sammali

La passion de la montagne. L’amitié. Et un très grand respect. Cette patrouille dames sera d’attaque, pour se faire plaisir, le 

30 avril ! (…) La peluche dans la main de Monika ? « Gauli, notre mascotte. On la sort à chaque sommet ! » (photo privée).

Trois super copines préparent 
leur 2e patrouille des glaciers

tièrement chaux-de-fonnière… 
Que nenni! Catherine Marthaler, 
Claire-Lise Brunner et Sandrine 
Marguet semblent avoir été les 
pionnières.

L’objectif pour cette patrouille 
2022 ? « Avoir été sélectionnées, 
c’est déjà génial, même si c’est 
plus facile pour les équipes dames, 

LES BRÈVES

CATHERINE, NICOLE ET MONIKA ONT 15’000 M DE DÉNIVELÉ DANS LES JAMBES. 

ELLES EN AURONT 25’000 LE 30 AVRIL !

moins nombreuses que les mixtes. 
Il y a quatre ans, dans une météo 
de rêve, on avait fini en 7h13’02’’ 
soit le 21e rang sur les 52 équipes 
de la catégorie».

Qu’elles brillent ou non le 30 avril, 
promis, Catherine, Nicole et Moni-
ka nous enverront une photo. Allez 
les filles ! Allez La Tchaux !

HCC – Fondation SombailleCinq montres et 33 maillots 
collectors, désignés par les en-
fants de la fondation, et portés 
vendredi dernier contre Thur-
govie par les joueurs du HCC 
sont toujours en vente. Fin des 

Ski alpin : Coupe Didier Cuche 
Ce dimanche 6 mars aux 
Bugnenets-Savagnières se
tiendront les deux dernières 
manches de la Coupe Didier 
Cuche 2022. Venez soutenir 
les jeunes skieurs du ski club 
La Chaux-de-Fonds ! 

Bradley Lestrade a remporté sa 
première médaille d’argent élite 
sur le 60 m, lors des champion-
nats de Suisse élite en salle, le 
weekend dernier à Macolin. Fier : 
il a partagé la photo de son exploit 
sur son compte Instagram (photo 
ci-contre). En final, le Chaux-de-
Fonnier a égalé son record person-
nel (6’’80). Également engagé sur 
le 200 m, il a réalisé le quatrième 
temps en série (22’’30), mais a 
préféré se désister pour la finale. 
En saut en hauteur, Romain Vau-
cher (SEP Olympic La Chaux-de-
Fonds), plus jeune athlète engagé 
dans la discipline, s’est classé 7e. 

BCC : 4 matches pour rester en LNA
Le Badminton Club est sous 
tension, menacé de relégation 
à 4 matchs du terme de la sai-
son. Coach de l’équipe cham-
pionne de Suisse 2018, Natalya 
Tatranova le dit sur le site du 
club : elle est persuadée que le 
maintien est possible. Prochain 
match décisif le 5 mars, à do-
micile, contre le Team Argovia. 
Hop BCC ! 

enchères le 10 mars à midi sur 
ricardo.ch. Le montant récolté 
sera ensuite reversé à la Fon-
dation Sombaille jeunesse le 
13 mars, lors du premier match 
des playoffs à domicile.  

Bradley Lestrade en argent

Street Hockey : LNA : le SHC 
La Chaux-de-Fonds dispute-
ra à domicile, samedi à 14 h, 
son dernier match avant les 
playoffs.
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Le 1er mars, jour d’ouverture de la 
pêche, est l’occasion de rappeler 
un fait méconnu même de cer-
tain-e-s habitant-e-s de La Chaux-
de-Fonds. Les passionnés du ha-
meçon peuvent en effet pêcher les 
pieds dans des eaux chaux-de-fon-
nières ! Pour la pêche à la truite, 
les Graviers près du barrage du 
Châtelot, sont plus propices, avec 
plus de courant, que le lac de Biau-

fond. Mais oui : ce lac est chaux-
de-fonnier !

LE PONT DE PAIXEt si vous vous y rendez en ces 
jours troubles, ne manquez pas le 
pont de Paix Sri Chinmoy. L’ou-
vrage métallique qui relie les rives 
suisse et française, porte depuis la 
Course internationale de la Paix 
de 1993 le nom de ce philosophe, 

Ouverture de la pêche...en eaux chaux-de-fonnières

« LA CHAUX-DE-FONDS M’A DONNÉ LE GOÛT  DE L’URBAIN »Quand rentrez-vous au pays ?
Deux fois par an, hors pandémie… Je 

reste très attaché à ma ville. La majorité 

de mes amis sont encore là ! Même si ça 

en fait marrer beaucoup, je compare tout 

le temps Hong Kong et La Tchaux. Je vis 

notre ville comme une grande capitale, 

pour sa densité, son dynamisme. Ma 

femme parisienne la trouve petite et calme, 

mais moi j’y trouve toujours de l’épaisseur 

et de la richesse. Je ne m’y sens pas à la 

campagne, pourtant si proche. Mon amour 

de la ville, ce goût de l’urbain qui oriente 

tout mon travail, viennent d’elle. »
Le Ô vu d’Hanoï ?J’aime beaucoup : un média fait à La 

Chaux-de-Fonds, pour et par des Chaux-

de-Fonniers-ères est un vrai plus. Il va ren-

forcer la communauté, les échanges, l’es-

prit d’appartenance. Je souffre beaucoup, 

à distance, de lire que notre ville perdrait 

de son âme et de son potentiel, que des 

gens s’en vont. En réalité, on passe à côté 

de choses très fortes. Le Ô peut corriger 

le tir!
L’Ukraine, vue du Vietnam ?
Question ardue. Mon regard, nourri par 

les médias français et suisses, doit être 

très proche du vôtre. Mais de ce côté du 

monde, je peux mieux ressentir la puis-

sance des gouvernements totalitaires et

leur potentiel de dévastation. C’est très

effrayant. Dans une autre mesure, ça rap-

pelle Hong Kong il y a deux ans, où on a

déjà mesuré la puissance et la détermina-

tion de ces nations géantes. Le ressenti

des Vietnamiens ? J’ai l’impression que

la guerre est une page tournée pour eux.

Peut-être parce qu’ils ont gagné la leur. Je

ne vois pas de travail de mémoire auprès

des enfants.

ACTUALITÉ

Roman est allé faire l’ouverture avec son papa, 

qui a sorti cette belle truite.

grand ambassadeur de la paix 
dans le monde (Sri Chinmoy Peace 
Blossoms).

Pour revenir à l’ouverture de mar-
di, elle a permis aux adeptes les 
plus adroits de « faire » quelques 
belles truites. Sur notre photo, 
Roman, 12 ans, montre l’une des 
premières prises dans le canton, 
pêchée mardi par son papa.  (gs)
 

Le futur nouveau Grand-Pont a été 
mis à l’enquête vendredi dernier. 
Si des oppositions ne viennent pas 
contrarier le calendrier prévu, ce 
tronçon majeur du trafic nord-sud 
de la ville sera fermé dès mars 2023 
pour dix-huit mois. Et le nouvel 
ouvrage ouvert à l’automne 2024 !
Les images de synthèse dévoilent 
la « promenade mixte piétons-cy-
cles avec plantations arbustives » 
(partie financée par la Ville). Don-
nez-nous votre avis à info@le-o.ch !Enfin, en regard de notre dos-

sier « déneigement » (p. 2-3), il 
convient de souligner un élément 
du communiqué du Canton, pour 
expliquer pourquoi un assainis-
sement était impossible : la faute 
aux « fortes contraintes liées à l’al-
titude». Un exemple très clair de 

la réalité que sont les surcharges 
géotopographiques. Et les images 
montrant à quel point l’ouvrage 
est rongé sont édifiantes.

Futur Grand-Pont :comment le trouvez-vous ?

Le futur ouvrage, sa promenade verte, 
et ci-contre, une illustration des dégâts 
qu’inflige l’altitude. Vous avez dit «sur-
charges géotopographiques»? (Photo 
Canton de Neuchâtel).

Le lac de Biaufond, chauxois, enjambé 
par le Pont de la Paix.

            d’un seul coup             d’un seul coup             d’un seul coup             d’un seul coup             d’un seul coup             d’un seul coup 

(+ Le Locle, Les Brenets : 09.09 et 09.12)

ANNONCES
PUBLIEZ VOTRE ANNONCE 
DANS LE Ô ! Tél. 032 910 99 70 
– hebdo@le-o.ch
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Lieu de rencontre et de divertisse-
ment par excellence la place de jeux 
de MUZOO vit un été au rythme de 
trois initiatives qui mettent à l'hon-
neur la langue écrite et parlée, mais 
surtout partagée.
Écouter des histoires, s'éveiller à 
la lecture et à l'écriture par la voie 
du conte, en compagnie de ses 
parents sont des gestes simples 
mais précieux pour lutter contre 
l'illettrisme. Jusqu'au 10 août, 
tous les mercredis de 15 h 30 à 
17 h, l'Association Prévention 
de l'illettrisme dès le préscolaire 
(PIP) posent leurs couvertures 
bariolées sur la pelouse de MU-
ZOO et ouvrent grand des livres 
prêts à accueillir l'imagination 
des « tout-petits ». 

L'imaginaire est aussi au ren-
dez-vous de la seconde activité, 
mais cette fois c'est à tout âge 
qu'on peut le déguster ; la Biblio-
thèque des Jeunes et la BV s'as-
socient pour proposer le mieux 
de leurs collections. BD, récits 
courts, magazines, livres sur la 
nature et les animaux : vous aurez 
l'embarras du choix. Les biblio-
thèques en balade seront là tous 
les mardis et vendredis de 14 h à 
17 h jusqu'au 10 août.

MUZOO : vive les beaux jours !

À l'ombre des arbres on apprend 
mieux aussi le français ! Chaque 
mardi, mercredi et jeudi, de 16 h 
à 17 h, jusqu'au 11 août, les en-
seignants de L'Œuvre suisse 
d'entraide ouvrière (OSEO) vous 
accueillent pour une classe verte, 
cours de français gratuits pour 
adultes. Garde d'enfants est assu-
rée durant les cours, inscriptions 
sur place 30 minutes avant.

LECTURE ET COURS DE FRANÇAIS EN PLEIN AIR : ÇA VOUS TENTE ?

Ingrédients : Des amis et un 
grand arbre. 
Temps de réalisation : 10 à 15 
minutes. 
Durée de dégustation : Aussi 
longtemps que vous voudrez. 
Instructions : Rassemblez vos 

Recette facile en cas de canicule !

Les Bibliothèques des jeunes et de la Ville en balade au Bois du Petit Château ! (Photo MUZOO)

amis, cherchez un grand arbre 
et allez vous abriter sous sa cou-
ronne ! Tournez vos têtes vers la 
cime et laissez-vous emporter par 
la fraîcheur de la brise.

Recette signée Muzoo.

«Votre 
homme de 
confiance»

Stéphane 
Finger
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Un Jurassien dans le bain
Depuis cinq ans, le géographe ju-
rassien Loïc Brüning se rend au 
Nord du Sénégal pour étudier les 
conséquences de la montée des 
eaux sur les locaux. La migration 
fait partie des stratégies d’adapta-
tion. 
Pourquoi cet intérêt ?
Tout ce que j’ai observé à Gandiol 
correspond à ce que l’on prévoit 
à terme dans d’autres parties du 
monde : c’est un laboratoire à ciel 

L’érosion des sols au Sénégal : un laboratoire à ciel ouvert de ce qui attend le 
monde. (UniNE et G. Perret)

MONTÉE DES EAUX ET MIGRATION : LOÏC BRÜNING ÉTUDIE LES IMPACTS SOCIAUX AU SÉNÉGAL.

BIO EXPRESS 
Détenteur d’un Master en 
sciences de la population et 
du développement de l’Uni 
de Liège (B), Loïc Brüning est 
post-doctorant et chargé d’en-
seignement à l’Institut de géo-
graphie de l’UNINE. Noirmo-
nier et passionné par l’Afrique 
de l’Ouest, il s’intéresse à la 
relation entre changement cli-
matique et migration.

ouvert pour étudier et anticiper 
les effets sociaux et environne-
mentaux de l’érosion côtière et de 
l’avancée de la mer sur les popu-
lations.
Les conséquences ?
Les habitations et infrastructures 
communautaires sont régulière-
ment submergées. Mais le plus 
grave est la salinisation des nappes 
phréatiques et des sols qui a ré-
duit les possibilités de maraîchage 
et diminué le cheptel à cause du 
manque d’eau douce. L’économie 
étant touchée, la migration semble 
avoir augmenté : plus d’un tiers 
des hommes sont partis travailler 
ailleurs pour subvenir aux besoins 
de leurs familles. 
En quoi la migration fait partie des 
stratégies d’adaptation ?
L’argent envoyé par les migrants 
permet de diversifier les revenus 
pour les familles restées sur place, 
qui ont modifié les techniques de 
culture, effectué des forages plus 

profonds pour accéder à l’eau 
douce... Parallèlement, les initia-
tives citoyennes pour lutter contre 
l’érosion des côtes, en reboisant 
par exemple les rives, se sont mul-
tipliées.
 JK-UniNE

Au pied du 
Saut-du-Doubs

C’est début 1950 que la Confédé-
ration et le Gouvernement fran-
çais ont mis sous toit la Société 
des Forces Motrices du Châtelot. 
L’endroit choisi est admirable-
ment placé. Le Creux de Moron va 
devenir un bassin d’alimentation, 
grâce à un barrage du type voûte, 
au lieu-dit La Grande Beuge.
La roche fait saillie à l’entrée de 
la gorge du Châtelot. Ce rétré-
cissement se prête à l’édification 
d’un barrage encastré entre deux 
arcs rocheux formant des appuis 
naturels (voir photo). Avant le 
chantier, citoyens de La Chaux-
de-Fonds et riverains sont infor-
més des détails techniques et de 
la transformation du lieu.

19 millions de m3 d’eau !
La retenue d’eau formera dans le 
cirque de Moron un lac du même 
nom. Son niveau ne dépassera ja-
mais le pied de la chute du Saut-du-
Doubs, base du bassin d’accumula-

SI LE BARRAGE DU CHATELOT M’ÉTAIT CONTÉ… (VII)

tion long d’environ 3 km. La plus 
grande largeur sera de 180 mètres. 
Le volume total : 19 millions de 
mètres cubes d’eau. La profondeur 
maximale de 60 mètres.
Deux chantiers sont ouverts avant 
l’été. Sur celui du Dazanet, le pre-
mier coup de pioche est donné le 
29 juin 1950. Les travaux sur le se-
cond, celui du Châtelot, débutent 
le 6 juillet 1950. Pendant 3 ans, 
ingénieurs, techniciens, contre-
maîtres, mécaniciens, terrassiers, 
mineurs, maçons, charpentiers, 
forgerons ouvreront côte à côte. Ils 
habiteront le même village compo-
sé de cabanes, vivront les mêmes 
espoirs et les mêmes angoisses, 
s’uniront à travers la frontière et 
par-dessus les barrières de classes 
pour vivre une aventure qui mar-
quera à jamais leur parcours pro-
fessionnel.
Mon père, garde-frontière à la 
douane du Saut-du-Doubs fut un 
spectateur privilégié. Il est l’au-
teur des notes à l’origine de ce 
feuilleton.Le rocher de la Grande Beuge contre lequel le mur-voûte sera construit. (JM)

Jean-Pierre Molliet
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Unihockey : une union
transcantonale est née

Beau rapprochement entre un 
club du Haut et du Bas : Le Uni-
hockey club La Chaux-de-Fonds 
s’allie avec Corcelles-Cormon-
drèche pour créer un pôle per-
formance cantonal. Une nouvelle 
réjouissante pour les deux clubs 
phare du canton à moins d’un 
mois de la reprise des champion-
nats. Isabelle Rérat, membre du 
directoire du UHCC et Chris-
tophe Gadler, directeur sportif 
du FSG Corcelles-Cormondrèche 
expliquent cette collaboration. Un 
bel exemple de solidarité sportive 
que Le Ô se plait à saluer !

C’est fait ! Le club de La Métro-
pole horlogère et celui de Cor-
celles-Cormondrèche ont signé 
une collaboration à partir de la 
saison 2022-2023, qui débute 
mi-septembre. Pas de fusion à 
proprement parler, mais plusieurs 
accords pour que chacun tire le 
meilleur de l’autre. « Nous souhai-
tons instaurer une bonne synergie 
dans le canton. Créer des relations 
d’amitié entre les joueurs des deux 
club. Et avoir une équipe dans 
chaque catégorie », explique Chris-
tophe Gadler. Une équipe unique ? 
« Pas encore à l’ordre du jour. 
Nous sommes avant tout un club 
pour les jeunes de la ville. Mais si 
nous pouvons développer un uni-
hockey de qualité et en avons les 
moyens… », ajoute Isabelle Rérat. 

Répartir les pôles performance
Chacun des deux clubs a ses 
atouts : La Chaux-de-Fonds 
compte une équipe Dame en 1re 
Ligue, Corcelles-Cormondrèche 
une équipe Homme en 2e Ligue. 
« Les meilleurs joueurs du Haut 
évolueront avec Corcelles-Cor-

mondrèche pour créer un pôle 
performance Messieurs dans le 
Bas. L’inverse pour les dames », 
précise Christophe Gadler.
« Le but est aussi d’aider la pre-
mière Homme de la Tchaux à 
monter en 3e Ligue. » Pour les 
dames ce partenariat est indispen-
sable : Swiss Unihockey impose à 
toutes équipes de 1re Ligue d’avoir 
un mouvement junior féminin. Or, 
La Chaux-de-Fonds n’en avait pas. 
« C’est une des raisons pour les-
quelles on s’est approché de Cor-
celles-Cormondrèche », précise 
Isabelle Rérat. « Et ils voulaient sé-
parer les filles des garçons de leur 
équipe mixte junior. Alors ils l’ont 
inscrite sous le nom du UHCC. 
Les entrainements se répartissent 
entre le Bas et le Haut, en essayant 
d’équilibrer au mieux les dépla-
cements.» « Pour les juniors M14 
hommes, les deux équipes ont 

Justin Paroz

L’équipe M14 du UHCC, vainqueure de son championnat (2021-2022). (photo UHCC)
A droite : Les juniors du FSG Corcelles-Cormondrèche s’entrainent. (Photo FSG C.-C.)

SPORTS

UHCC ET FSG CORCELLES-CORMONDRÈCHE ONT PACTISÉ POUR ÊTRE PLUS FORTS ENSEMBLE.

fusionné. Elles s’entrainent tou-
jours chacun de leur côté une fois 
par semaine. Et toutes les deux 
semaines, ensemble, à la Chaux-
de-Fonds », complète Christophe 
Gadler. 
Une collaboration qui comble aus-
si des trous : « La Chaux-de-Fonds 
n’a pas d’équipe M18. Et en sor-
tant des M16, c’est parfois un peu 
juste pour intégrer directement la 
première. Ils pourront jouer avec 
l’équipe M18 de Corcelles-Cor-
mondrèche, et ainsi créer une 
équipe encore plus compétitive. »

Le problème des salles
Une collaboration avec le UHC 
Biel-Seeland est également à no-
ter. « Pour les M14, il est possible 
de signer des accords entre clubs 
pour échanger comme on veut 
nos joueurs. Nos meilleurs jeunes 
peuvent grâce à ça jouer avec 

Bienne pour évoluer à un plus haut 
niveau ».
« Les salles d’entrainement c’est 
un vrai problème dans le Bas », 
soupire Christophe Gadler. Le 
FSG Corcelles-Cormondrèche doit 
s’entrainer dans les salles de la 
Maladière, leurs salles habituelles 
de Colombier étant en travaux. 
« 1 h 30 par semaine en grand ter-
rain, à répartir entre toutes nos 
équipes, ce n’est pas assez. Nous 
avons demandé plus d’heures, mais 
le Service des sports a refusé. Là, 
nous pourrons monter pratiquer à 
la Chaux-de-Fonds », ajoute-il. 

En chiffres
UHCC : 1985 : Création
160 : Membres 
8 : Equipes 
3 : Titres de ligue en 3 ans 
FSG Corcelles-Cormondrèche 
1997 : Création
250 : Membres 
10 : Equipes 
2 : Titres de 2e Ligue L’équipe féminine, inscrite sous le nom de Chaux-de-Fonds. (Photo privée) 

Pour créer 
des relations 
d’amitié
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PORTE-PLUME

Ce mois de juin, je quitte la tor-
peur chaux-de-fonnière. Je tro-
que mes sapins contre 
des chênes et mes 
longueurs à la piscine 
des Mélèzes contre 
des baignades dans la 
mer. Ce mois de juin, 
je pars écrire un nou-
veau roman de l’autre 
côté de la Manche !
Pwhlleli (qui se pro-
nonce « pourréli ») est 
une bourgade au nord du Pays de 
Galles. Un village paisible avec 
un bord de mer serti de maisons 
colorées. D’après Wikipédia, 
plus de 80 % de la population 
y parle encore le gallois, cette 
langue tout en consonnes dont 
je retiendrai quelques mots.
Je réside à Brynhyfryd (bryn 
= colline ; hyfryd = joli, char-
mant), une impressionnante 
bâtisse blanche. Mon hôte y est 
né, quelques années après que 
ses parents y aient installé leur 
clinique médicale, en 1934. Il 
connaît la région « comme le 
dos de sa main ». Grâce à lui, je 
marche le long des falaises de 
Llanbedrog, visite le cottage de 

La maison sur la 
charmante colline 

l’ancien premier ministre Lloyd 
George et explore l’improbable 

village à l’italienne 
de Portmeirion (que 
les nostalgiques de 
la série Le prisonnier 
connaissent bien).
Le programme est 
riche mais les mati-
nées sont à mon en-
tière disposition pour 
écrire ! Après un pe-
tit-déjeuner tout bri-

tannique (toasts et Earl Grey), je 
m’installe dans mon bureau qui 
lorgne sur  quelques moutons. 
Ici, on est loin de la canicule qui 
sévit dans le reste de l’Europe. 
Le vent frappe fort contre les 
vitres. 
J’ai toujours trouvé le dépayse-
ment propice à l’écriture. Sous le 
rire railleur des mouettes j’ouvre 
mon ordinateur. Je prends une 
bonne inspiration, m’étire et me 
plonge dans mon roman : un ré-
cit pour ados qui se déroule… à 
la Brévine !
Julie Guinand, Ecrivaine

Dernière publication : Survivante, 
Ed. d’autre part.

Photographe officielle de La Plage, 
Brigitte Ramseyer, dit Brigou, nous 
offre son coup de cœur. Les béné-
voles du festival sont sur tous les 
fronts, y compris en coulisses. Ils 
sont plus de 500 ! Joie de vivre, 
bon humeur, énergiques, dévoués 
et chaleureux, une photo à l’image 
du festival. (jpz)

Les coups de 
cœur de Brigou

Cher Journal Le Ô, toutes mes 
pensées ensoleillées depuis le 
Camping des Flots Bleus, où 
nous passons des merveilleuses 
et reposantes vacances. Malheu-
reusement, Martine a soufflé les 
bougies de son gâteau d’anniver-
saire au moment où Jean-Pierre 
allumait le gaz pour le barbeuk.  
Dans la panique, la bouteille de 
Pastis s’est renversée et l’auvent 
de la caravane s’est embrasé. 
Martine a marché sur 
le grill et s’est encou-
blée dans une ficelle 
de tente en hurlant. 
Jean-Pierre, n’écoutant 
que son courage a pris 
la glacière et est allé 
voir la fin de l’étape 
du Tour chez les voi-
sins. Jacqueline s’est 
saisie d’un extincteur 
mais s’est coincé son 
alliance dans la boucle 
de sécurité pendant 
que Martine a mis en marche le 
ventilo pour tenter d’éteindre le 
feu. Tout le camping est parti en 
fumée. Heureusement que per-
sonne n’a vu ce qui s’est passé. 
On vient de rentrer mais sans 
notre caravane. Merci de bien 
vouloir verser vos dons au CCP 65 
0 7000 avec mention : Caravane 

des Flots Bleus (spécialement dé-
dicacée par Franck Dubosc qui ne 
trouvait plus les toilettes )
Meilleures salutations,
 Famille Aeschlimann

Triste 1er août
Mais comment est-ce possible 
qu’en plein été, en plein festival, 
en pleine canicule, la Tchaux se 

retrouve ville morte, 
sans festival, sans per-
sonne, sans fête, sans 
petits orchestres, sans 
activités, sans saucis-
ses au coin d’une rue ? 
ça avait comme un 
goût de premier confi-
nement. Le prochain 
1er août, je le passerai 
en Bulgarie. A bon en-
tendeur, salut. 

 G. Tell

Demande spéciale
Jeannine, pourrais-tu s’il te plaît 
me dire où se trouve la clé des 
menottes ? ça fait trois jours que 
je suis attaché à ce satané lit, j’ai 
plus de batterie. Bisouilles.

 Gérard

COURRIER DU LECTEUR

Carte postale

COULISSES DE LA PLAGE

Vincent Kohler : le 
lecteur du Ô.


